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Réunion du conseil fédéral de l'A.C.A.

Grandeur et misère de la famille moderne 
Quelques 200 dirigeants des 

équipes de foyers et des équipes 
du Service d’orientation des foyers 
du diocèse de Joliette se sont réu­
nis à l’école Barthélemy-Joliette 
dimanche dernier. M. l’abbé Hu­
bert Coutu, aumôner diocésain de 
la J.O.C. et membre de l’équipe 
diocésaine de l’Action catholique 
a brossé un tableau clair et pré­
cis des transformations que su­
bit la famille depuis quelques 
années.

On n’a plus les familles
. qu’on avait

Cette vérité de la Palice, M. 
Coutu l’a située dans le contexte 
de la civilisation actuelle. Il n’y 
a pas tellement longtemps, la fa­
mille au Québec était une unité 
de production ayant des liens très 
serrés. Les fils, de cultivateurs, 
d’artisans ou de marchands, ap­
prenaient leur métier de leur pè­
re, alors que les filles, destinées 
surtout à devenir mères de famil­
les, apprenaient leur rôle futur 
avec leurs mères.

Aujourd’hui, la famille est de­
venue une unité de consommation 
Les progrès de la technique obli­
gent la jeunesse à sortir du foyer 
pour apprendre un métier ou une 
profession. La période d’études ' 
s’est allongée de plusieurs années 
depuis une génération. Même le 
père, dans une civilisation haute­
ment industralisée, doit quitter le 
foyer pour gagner Je pain de sa 
famille.

Les loisirs aussi sont organisés

en dehors du cadre familial. Et, 
comme si ce n’était pas suffisant 
pour modifier du tout au tout le 
contexte familial, les moyens de 
diffusion font entrer le monde 
entier au sein même du foyer.

Même l’épouse, qui fut de tous 
les temps le pilier de la famille, 
a maintenant une foule de raisons 
et d’impératifs pour quitter le 
foyer. En plus d’être mère, elle 
sent de plus en plus le besoin de 
s’instruire, d’oeuvrer dans la so­
ciété et de jouir de loisirs bien 
à elle.

Comment, devant des difficultés 
apparemment insurmontables la

famille peut-elle continuer à exis­
ter? A-t-elle même encore une 
raison d’être?

La famille plus nécessaire 
que jamais

M. l’abbé Coutu a continué son 
exposé en soulignant la nécessi­
té de plus en plus grande de la 
famille comme cellule de la so­
ciété. Le rôle de la famille mo­
derne se résume à une chose, ab­
solument indispensable à l’équi­
libre moral et physique de ses 
membres... l’amour.

Dans la civilisation actuelle, où 
tous les secteurs de la vie font ap­

pel à la spécialisation, l’homme, 
la femme et les enfants n’ont 
l’estime de leurs confrères qu’en 
autant qu’ils peuvent bien réus­
sir telle ou telle tâche. Même l’é­
cole, qui fut jusqu’ici le prolonge­
ment de la famille, n’existe plus 
qu’en fonction de la capacité d’ap­
prendre des enfants. Les pension­
nats et l’ancien esprit d’entr’aide 
paroissial, qui hier encore sup­
pléaient aux carences de certains 
foyers, n’existent plus.

Le seul endroit où un être peut 
se sentir accepté, aimé pour lui- 
même, dans son entier, est au 
foyer. Et ce besoin de l’homme
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Réunions dans chaque 

paroisse en septembre
Au cours du mois de septembre 

les dirigeants des équipes de fo­
yers et des Services d’orientation 
des foyers, dans chacune des pa­
roisses où existent ces organis­
mes, patronneront une réunion pa­
roissiale ouverte au public en gé­
néral.

Ces réunions auront pour but de 
faire connaître au grand public 
le programme d’action de l’an­
née 1967-68, et de renouer les 
liens entre les membres des équi­
pes, liens qui se sont relâchés 
un peu au cours de l’été.

Ce programme, fort compréhen­
sif les sous-thèmes suivants: l’ar­
gent et les problèmes financiers, 
les relations humaines, la foi et 
les aspirations personnelles, les 
exigences du bonheur.

Mme Gérald Grégoire 

démissionne
A la fin de l’assemblée du con­

seil fédéral de l’Action catholi­
que adulte, M. l’abbé Réal Si­
mard, directeur, a remercié pu­
bliquement Mme Gérald Grégoire 
de St-Ambroise, pour les services 
rendus à l’oeuvre surtout depuis 
les deux dernières années alors 
qu’elle ôtait présidente diocésaine. 
Mme Grégoire se retire de la pré­
sidence tout en continuant au sein 
de l’exécutif diocésain.

Il a aussi offert les remercie­
ments de l’exécutif à un de ses 
membres, M. Louis Deserre, de 
Ste-Mélanie, qui vient de remet­
tre sa démission. C’est M. Lau­
rent Boisvert, de la paroisse St- 
Pierre de Joliette, qui lui succède.

Les Jocistes de Joliette préparent le colloque "Jeune Travailleur"

Les 7 et 8 octobre prochains, à Ste-Thérèse-de- 
Blainville, se tiendra le “Colloque jeune travail­
leur”. Cette rencontre nationale a un double but: 
clôturer le programme d'action en cours (l’écono­
mie) et lancer le prochain (les temps libres). Re­
présenteront les jeunes travailleuses du diocèse (de

gauche à droite sur la photo) Magdo Ducharmc, 
de Joliette, Claudette Lambert de Berthierville et 
Lucie Grandchamp, dirigeante diocésaine. Au mo­
ment de la prise de la photo, les délégués mas­
culins n’avalent pas encore été désignés.

Réunion de l'Episcopat Canadien à Ottawa
importantes décisions — Nouveau président de la C.C.C.

OTTAWA — Plusieurs décisions 
intéressant la vie de l’Eglise ca­
nadienne ont été prises lors de 
la récente réunion plénière de 
l’Episcopat canadien, qui s’est dé­
roulée à Ottawa du 4 au 8 sep­
tembre:

— A compter du 1er octobre, 
le Canon de la Messe pourra être 
récité par le célébrant à voix
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M. Roméo Maione, nouveau di­
recteur national de l’Organisation 
pour la paix et le développement 
du monde”, fonds national catho­
lique d’aide aux pays en voie de 
développement

haute et dans la langue du peu­
ple. Les textes officiels français 
et anglais sont déjà sous presse.

— Bientôt, les prêtres cana­
diens pourront confesser partout 
dans le pays sans demander la

permission ou juridiction de l’évê­
que local.

— M. Roméo Maione, de Toron­
to, est nommé directeur général 
du nouveau Fonds national ca- 

(A suivre à la page 2)

Le prochain synode des évêques 
expérience nouvelle pour l'Eglise

OTTAWA — ‘‘Le prochain Sy­
node des évêques sera une expé­
rience nouvelle pour l’Eglise d’Oc­
cident” a déclaré Mgr Louis Lé­
vesque, archevêque de Rimouski, 
lors de la conférence de presse 
qui s’est déroulée à Ottawa à l’oc­
casion de la récente réunion de 
l’épiscopat. On sait que le Pape 
a convoqué à Rome ptmr le 29 
septembre prochain le premier 
Synode ou réunion des Evêques. 
Chaque conférences épiscopale 
nationale a nommé des délégués; 
pour leur part, les 102 évêques 
canadiens ont élu nos seigneurs 
Philip F. Pocock, de Toronto, 
Georges B. Flahiff, de Winnipeg,
Louis Lévesque, de Rimouski, ain­
si que le cardinal Paul-Emile Lé-

— Mgr Louis Lévesque

ger. De plus, le cardinal Maurice 
Roy y partiepera par suite d’une 
désignation personnelle du Souve­
rain Pontife, tandis que le sixiè­
me participnt candien sera Mgr 
Maxime Hermaniuk, de Winnipeg, 
qui sera membre du Synode “ex 
officio” en sa qualité d’archevê­
que métropolitain ukrainien.

Selon Mgr Lévesque, “le syno­
de est une nouvelle institution de 
l’Eglise dont les cadres ne sont 
pas encore complètement déter­
minés. Ils pourront donc être mo­
difiés en cours de route”. Cette 
réunion d’évêques venus de toutes 
les parties du monde a pour but 
“d’aider le pape dans le gouver­
nement de l’Eglise”. Il est à pré-

(A suivre à la page 4)

de se sentir chez lui, aimé avec 
ses qualités, ses habiletés, mais 
aussi avec ses défauts et ses tics, 
est tellement ancré chez lui qu’il 
ne pourrait s’en passer sans ris­
quer un déséquilibre permanent.

M. Coutu a conclu qu’une an­
née de travail sur la famille n’é­
tait donc pas une perte de temps. 
“Même sur le plan humain, con­
sacrer du temps, des énergies, des 
préoccupations à réussir une vie 
d’amour est fort méritoire. Il va 
sans dire que sur le plan spi­
rituel, où toute bonne action a 
une valeur éternelle, le program­
me que vous entreprenez sera un 
enrichissement incalculable.”

Après un travail en comités, les 
délégués ont entendu M. l’abbé 
Réal Simard, directeur de l’Ac­
tion catholique expliquer le sens 
de rengagement... la réponse de 
l’homme aux projets de Dieu.

Le meilleur moyen de servir 
Dieu, souligna-t-il, est de servir 
nos frères. Ce travail d’apostolat 
et d’aide au prochain doit être ef­
ficace et pour l’être il doit se fai­
re en équipe. 11 doit être fait 
dans l’optique du bien du prochain 
et avec les yeux constamment 
tournés vers le Seigneur.

Le programme d’action des é­
quipes de foyers, tel que schéma­
tisé dans le bulletin de l’A.C.A. 
et présenté aux délégués est quel­
que peu un service commandé 
puisqu’au printemps, 80% des 
membres des équipes avaient de­
mandé à l’équipe diocésaine de 
préparer un plan de travail sur 
les problèmes des couples, pour 
cette année.

La réunion était sous la prési­
dence de M. Gilles Marchand de 
Joliette.

Gérard-R. Arguin,
C-R-TV-Presse

SNJT
Que signifie SNJT? Nul au­

tre que: Semaine Nationale des 
Jeunes Travailleurs.

Nous t’offrons la chance de 
vivre une semaine intensive de 
JOC. Les gars et les filles dé­
jà engagés, travaillent avec a­
charnement afin que cette pé­
riode de l’année te fasses con­
naître ce mouvement. Les au­
tres buts de la SNJT. c’est 
qu’adhéré au groupe tu com­
muniques aux autres tes expé­
riences, tes talents.

A côtoyer les travailleurs de 
ton âge et on délaissant ton 
moi, tu prennes conscience des 
difficultés vécues par d’autres, 
n’est-ce pas là le meilleur moy­
en de t’intégrer à la société?...

C’est toi qu’il nous faut afin 
qu’en plus grand nombre nous 
apprenions la fraternité et en 
équipe atteignions un idéal qui 
nous identifie. Fidèle aux arti­
cles de ce journal et aux mes­
sages radiodiffusés, tu connaî­
tras prochainement le pro­
gramme détaillé de la semaine 
nationale qui se tiendra du 23 
au 30 sept.

C’est un rendez-vous.

--------------------------------4--------------------- ---------- -

Près de 200,000 Canadiens ont 
suivi avec succès les cours de 
sécurité aquatique de la Croix- 
Rouge l’an dernier.

La Croix-Rouge doit recueillir 
2,500 unités de sang par jour 
pour répondre aux besoins des 
malades hospitalisés au Canada.
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Un nouveau curé à Rawdon

Installation de M. l'abbé Albéric Lalande
RAWDON — Mercredi soir der­

nier. le G septembre, les parois­
siens de Rawdon étaient invités 
à une cérémonie dont la parois­
se n’avait pas été témoin depuis 
28 ans: la réception d’un nou­
veau curé.

M. le maire Charles Deniers, les 
marguilliers, les notables de la 
paroisse et les deux vicaires sont 
allés chercher M. le curé Albé­
ric Lalande à la paroisse St-Jean- 
Baptiste de Joliette et l’ont escor­
té jusqu’à sa nouvelle paroisse: 
Marie-Reine-du-Monde et St-Pa- 
trice.

A l’arrivée du cortège, plu­
sieurs autres paroissiens avaient 
déjà pris place dans l’église.

M. le curé Paul Masse, vicai­
re forain et curé de St-Jacques, 
a procédé à l’installation du nou­
veau curé, au nom de Son Exc. 
Mgr Edouard Jetté.

Parmi les prêtres présents, on 
notait également: M. Gérard C’ia- 
put, p.s.s.: Mgr Lucien Sylves­
tre, p.cl., curé de L’Epiphanie; 
M. l’abbé Gérard Gaudet, curé 
de St-Paul; le R. P. Jean-Jacques 
Darivière, c.s.v., supérieur du 
collège Champagneur, et le R. P. 
Jean Loranger. p.b.

La cérémonie d’installation est 
solennelle. Le nouveau curé et le 
vicaire forain, accompagnés des 
autres prêtres et de notre vicai­
re, M. l’abbé Jean-Marc Desro­

siers, s’arrêtèrent à l’entrée de 
l’église, tandis que M. l’abbé Ro­
bert Crépeau, recevait à l’ambon, 
des mains d’un servant la lettre 
de nomination de Mgr E. Jetté, 
appelant l’abbé Albéric Lalande 
à prendre possession de la cure 
de Rawdon au nom du Seigneur, 
comme pasteur du troupeau pa­
roissial.

Cette lecture faite en français 
et en anglais, le nouveu titulai­
re fut revêtu de l’étole, signe de 
son pouvoir pastoral, puis le cler­
gé s’avança et prit place dans 
le choeur pour le chant du Veni 
Creator en français, afin d’implo­
rer les secours et les lumières de 
l’Esprit-Saint sur le ministère de 
notre nouveau pasteur.

Suivit l’allocution de bienvenue 
de M. le curé- Paul Masse, si 
heureux d’accomplir cette fonc­
tion auprès de l’un de ses amis.

Le nouveau curé ouvrit ensuite 
le tabernacle, pour bien signifier 
qu’il est envoyé vers nous sur­
tout pour nous prodiguer les tré­
sors de grâce que nous offre le 
Seigneur dans ses sacrements et 
surtout dans l’Eucharistie. Il a­
dressa ensuite une oraison aux 
deux patrons de cette paroisse: 
Marie Reine du Monde et saint 
Patrice et se dirigea vers le fau­
teuil du curé et s‘y assit, pour 
symboliser la prise de possession 
de son pouvoir pastoral.

Suivit le chant du Magnificat et 
la messe: première Eucharistie 
célébrée avec scs ouailles, pour 
rappeler que la grande raison de 
sa venue parmi nous est le renou­
vellement du sacrifice du Christ 
sur la croix.

A l’homélie, M. le curé nous 
adressa ses premières paroles; 
ce furent d’abord des mots de re­
connaissance, en notre nom à 
tous, pour les 40 années de dé­
vouement de son prédécesseur, 
Mgr Vincent Piette, p.d., à qui 
nous devons notre magnifique é­
glise et les organisations parois­
siales actuelles. Ensuite, notre 
nouveau curé nous dit sa joie d’ê­
tre parmi nous, son ardent désir 
de servir le Seigneur en étant au 
service de tous ses frères; sa vo­
lonté de travailler en union avec 
les vicaires et tout le peuple de 
Dieu — curés et vicires n’ayant 
de raison de se trouver ici qu’en 
fonction du peuple — et termina 
son allocution française et an­
glaise par les mêmes paroles d’in­
vitation: tous seront bienvenus au 
presbtyère, en tout temps, sans 
distinction de langue, de race, 
de couleur et même de religion.

Après la messe, nous étions 
invités à une rencontre au Centre 
communautire. Un grand nombre 
de paroissiens s’y rendirent avec 
joie et, tout en faisant connaissan­
ce le nouveau curé, dégustèrent 
un bon goûter préparé par les da­
mes de l’A.F.E.A.S. Cette rencon­
tre nous a fourni le plaisir de con­
naître le vénérable père et M. 
le curé, ainsi que sa soeur, Mlle 
Annette Lalande, qui séjourne­
ront quelque temps u presbytère.

M. le curé Lalande nous arri­
ve enrichi d’une longue expérien­
ce pastorale: il a fondé la parois­
se “Reine du T.S. Rosaire*’ de 
Terrebonne Heights et fut pendant 
plusieurs nnées aumônier militai­
re. Ces divers champs d’apostolat 
l’ont rendu apte à comprendre 
les nombreux groupes ethniques 
dont est composée notre paroisse. 
Nous lui souhaitons de longues 
années de fructueux ministère au 
“Village ensoleillé” et dans la 
paroisse et nous espérons qu’il 
trouvera auprès des paroissiens la 
collaboraton nécessaire pour édi­
fier chez-nous une communauté 
chrétienne selon les désrs du Sei­
gneur Jésus et de Marie Reine 
du Monde.

Réunion de...
(Suite de la 1ère page)

tholique d’aide aux pays en voie 
de développement, dont la premiè­
re campagne de souserption se dé­
roulera en 1968, le quatrième di­
manche du Carême.

— En rapport avec la possibilité 
de remplir le précepte dominical 
de l’assistance à la messe le sa­
medi, la Conférence épiscopale 
dans un vote d’orientation a de­
mandé que l’on étudie la pra­
tique et résultats de cette façon 
de faire dans les pays qui l’utili­
sent et que l’on fasse rapport à la 
prochaine réunion, au printemps 
de 1968.

— Sur la question du divorce, 
la Conférence épiscopale soumet­
tra un nouveau rapport au gouver­
nement parce que la commission 
parlementaire n’a pas tenu comp­
te, dans son rapport au parlement, 
des mesures positives préconisées 
par l’épiscopat pour renforcir la 
vie familiale et faire échec à la 
dislocation des mariages.

— En remplacement de Mgr 
Louis Lévesque, archevêque de Ri- 
mouski, et président sortant de 
charge de la Conférence catholi­
que canadienne, les 102 évêques 
canadiens ont élu pour un terme 
de deux ans Mgr Alexandre Car­
ter, évéques de Sault Ste-Marie, 
comme président de leur Confé­
rence épiscopale. Agé de 58 ans, 
le nouveau président est originaire 
de Montréal et est le frère de 
Mgr Emmett Carter, évêque de 
London, Ont. Mgr Alexandre Car­
ter est évêque du diocèse de Sault- 
Ste-Marie depuis 1957.
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Â f Hôtesse inconnue
L'on a proposé, il y a quelque temps, d'offrir un homma­

ge public cl collectif aux milliers de travailleurs qui, humble­
ment et anonymement, ont oeuvré à l'élaboration de ”La I erre 
des Hommes", à l'Exposition universelle de Montréal.

Le projet me semble des mieux inspirés, et j'applaudis à 
deux mains. Je souhaite qu’il se concrétise le plus tôt possible.

Mais j’aimerais qu’on adresse un gros merci à une catégorie 
bien spéciale de travailleuses, dont l’anonymat est peut-être 
moins absolu mais qui n'en fournissent pas moins une besogne 
capitale et ingrate: les hôtesses de l'Expo.

‘ Je concède qu'elles ne sont pas réduites à la réclusion — 
comme les techniciens, par exemple — et qu au contraire elles 
sont mises bien en évidence. Mais leur rôle d ambassadrices les 
oblige à ne pas dépasser les bornes de la délicatesse et du char­
me, pour se retirer derrière le sourire discret, sans cesse re­
nouvelé. Leurs costumes, qui les avantagent sans les rendre 
aguichantes, leur donnent un air de confrérie qui empêche tou­
tes et chacune de percer davantage et de prendre la vedette.

Voilà pourquoi je propose qu'on élève un monument — 
symbolique, bien sûr — à l'hôtesse inconnue, comme on l'a fait 
pour le soldat de la première Grande Guerre.

Le soldat inconnu, e’est le représentant de la collectivité 
qui. dans l'ombre, a vraiment gagné la guerre. L hôtesse incon­
nue. c’est un peu comme l’image que nous garderons tous de 
la jeune fille idéale, jolie, cultivée, intelligente et discrète, qui 
noil* a prêté son aide, durant six mois, dans tous les coins de 
“La Terre des Hommes". Elle est tellement différente de l'i­
mage que le monde moderne essaie de nous laisser de la jeune 
fille émancipée d'aujourd'hui, libérée de toute contrainte, et 
dont les dérèglements de conduite augmentent la cote de po­
pularité.

Remercions donc les autorités de 1 Expo de nous avoir 
imposé cette impression de dignité et de charme discret, qui 
»st tout à l’honneur de la jeune iille canadienne, et surtout de

;dlt du Québec. ^

FABRIQUE 
ST-IGNACE-DU-LAC

Les Fabriques ou Maisons de Commerce qui 
pourraient disposer gratuitement d’un pupitre 
ou de toute autre pièce d'ameublement en fa­
veur de la Fabrique de St-lgnace-du-Laca sont 
priées de bien vouloir communiquer avec:

Le Desservant 
St-Ignace-du-Lac 
(via St-Micbel)

Chronique de la Cathédrale

Quelques amis
Si nous étions transportés dans 

un monde fantastique, là où une 
fée bienfaisante munie de sa ba­
guette magique, nous offrirait de 
réaliser sur notre plus cher dé­
sir... Dans l’embarras du choix, 
chacun irait de façon à s’assu­
rer le ciel sur terre: Les jeunes 
dévoileraient leurs projets d’ave­
nir enrobés de rêves d’amour.

Les suivants chargés de res­
ponsabilités famialiales et socia­
les, abonderaient dans le sens 
pratique; du concret pour attein­
dre un objectif inaccessible jus­
qu’à date.

Et puis les autres blasés par 
la fatigue d’une vie à son dé­
clin, souhaiteraient à l’unisson de 
s’abreuver à la fontaine de Jou­
vence. Retrouver la jeunesse pro­
metteuse qui leur semble de plus 
en plus belle en s’éloignant...

Revenus dans la réalité avec 
ces précieux gains, ii est plus 
que probable que tous et chacun 
serions encore des insatisfaits.. 
Dans notre “Paradis des Fous”, 
appelé ainsi en raison des rêves 
insencés que nous caressons par­
fois, nous resterons toujours sur 
notre appétit malgré nos super­
cheries de faux-semblant, de fai- 
re-à-croire de faire comme-ci.

Jeunes, moins jeunes, plus vieux, 
armés de bon sens et de réflexion 
pouvons atteindre un bonheur im­
périssable que personne au mon­
de ne peut dérober. En suivant le 
droit fil de la vie chrétienne, no­
tre existence est capitonnée con­
tre les secousses et les heurts 
du bien et du mal en perpétuel 
conflit.

11 y a quelques mois, les on­
des de la radio nous permettaient 
d’entendre une supplique qui à 
l’occasion pourrait être un sujet 
de méditation pour ceux dont 
l’horloge marque plus que midi: 
“Vous savez mieux que moi Sei­
gneur. que je vieillis. Empêchez-

moi de sombrer dans le bavar­
dage, et de me croire obligé de 
donner mon avis sur toute chose 
et en toute occasion. Faites que 
je ne meure pas d’envie d’arran­
ger les affaires de tout le monde; 
que je sois bien disposé sans 
m’imposer. Débarrassez mon es­
prit des interminables litanies de 
petits détails; donnez-moi des af- 
les pour aller droit au fait.

Accordez-moi la grâce nécessai­
re pour écouter patiemment le ré­
cit des malheurs des autres; fer­
mez-moi la bouche lorque je vais 
parler de mes maux et de mes 
misères qui s’accroissent chaque 
jour et que je ressasse avec de 
plus en plus de complaisance que 
les années passent. Mes activités 
au ralenti me permettent de cau­
ser plus souvent avec vous; fai­
tes que cela compense pour le 
silence de ceux qui sont trop pres­
sés, ou pas intéressés.

Donnez-moi cette leçon ineffa­
ble qui m’apprendra que je ne suis 
pas infaillible. Faites-moi réfléchi, 
mais pas morose; droit mais pas 
étroit.

J’ai acquis de telles réserves 
de sagesse qu’il semble bien dom­
mage de ne pas les utiliser tou­
tes... vous savez Seigneur que je 
désire à mon dernier jour avoir 
autour de moi quelques amis.**

F.F.

$

AVIS!
inployti 
nulemaot 

DES
FUSIBLES 
U AMP. 

'pour lot circuits électrique# 
ordinaires de votre vnojsoi

PROVINCE DE QUEBEC
MUNICIPALITE DE STE-MARIE-SALOME |

Aux contribuables de la susdite municipalité

AVIS PUBLIC
est par les présentes donné par le soussigné, sccré- i 
tairc-trcsoricr de la susdite municipalité, que: Le 
conseil de la susdite municipalité à la séance régu­
lière du 5 septembre 1967 a adopté le règlement sui- j 
vaut: Règlement no 53 relatif à la vente publique . 
de l'alcool. |
ARTICLE I. !

Le conseil municipal de la Corporation muni- J
cipalc de Stc-Maric-Salomé ordonne, statue et de- : 
ercte que tout règlement, prohibant dans les limi­
tes de la municipalité de Stc-Maric-Salomc la vente . 
de liqueurs enivrantes et l'octroi de licences, antérieur 
au présent règlement, est par ledit règlement révo­
que et abroge.
ARTICLE 2. 1

f

Le présent règlement permettra l'octroi de per- i 
mis d’cpiceries licenciées dans les limites de la mu­
nicipalité. !

ARTICLE 3. |

Le présent règlement sera soumis à l’approba­
tion des électeurs de la municipalité de Stc-Marie- ,
Salome en la manière et d’après les formalites près- 
critcs par la loi et ne prendra effet que s’il n’a été 
approuvé par la majorité des électeurs qui auront |
voté.

AVIS PUBLIC 1

Avis est par les présentes donné à tous les élec­
teurs de la Corporation municipale de Stc-Marie-Sa- 
lomé qu il y aura votation sur le règlement no 53, 
relatif à 1 octroi de permis de la Régie des alcools 
du Québec, à Ste-Maric-Salomé à la salle munici­
pale le samedi le septième jour d’octobre 1967 de i 
10 h. de 1 avant-midi à 5 h. de l'après-midi. |

Donné à Ste-Maric-Salomc

ce 6e jour de septembre mil neuf cent soixante-sept

Denis Forest, secrétaire-trésorier
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Chronique du Séminaire

élèves a entrée
Avec l’entrée des élèves, la 

chronique reprend la vie au­
jourd’hui. Grâce à Pobligence 
des journaux locaux, elle re­
vient pour faire connaître les 
activités du Collège et grouper 
sous une même rubrique le 
passage des visiteurs ou souli­
gner les promotions adressées 
par l’Alma mater à ceux de 
ses Anciens et amis que le 
malheur a touchés.

1846 ELEVES AU SEMINAIRE

Mardi, le 5 septembre, à 9 h. 
15, les élèves de l’Ecole Beau-

dry réintégraient leurs classes.
Sous la direction de M. Do­

minique Lemay, l’Ecole Secon­
daire Beaudry accueillait G3G 
étudiants dans ses 22 locaux, 
soit 11 pour la 8e année, 9 pour 
la 9e année et 2 pour la 10e 
année. Voici les nom des mem­
bres du personnel de l’Ecole 
Beaudry:

M. Serge Amyot, Ass.-Princi­
pal, MM. Norbert Archam­
bault. Jacques Bazinet, Jean- 
Pierre Beaulieu. Clément Bé- 
dard, Claude Bellemare, Roger 
Brûlé, Alfred Charbonneau.

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE JOLIETTE

INDUSTRIE?

Avis Public
est donne par les soussignés maire et secrétaire-tré- 
soricr de la Cité de Joliclte, que le conseil de ladite 
cite a, lors de se séance ordinaire tenue le 5 sep­
tembre 1967, adopté un règlement intitulé comme 
suit:

REGLEMENT NO XLII-C 
Amendant le règlement No XL11 de 
la Cité de Joliette, concernant une 
disposition spéciale ajoutée à la marge 
d'isolement minima, en rapport avec 
la construction d'abri d'autos dans la 
zone 126 A;

et que ledit règlement est maintenant déposé et 
affiché au bureau du secrétaire-trésorier de la Cité 
de Joliette, à l'hôtel de ville de la Cité de Joliette, 
boulevard Manseau, ainsi qu'au bureau de Me Louis 
Laporte, avocat, au numéro 3 de la rue St-Charles- 
Borromée, Sud, à Joliette, pour l'information de 
toutes personnes intéressées.

Joliette. ce 5 septembre 1967
(Sixné) Camille-A. Roussin, mal., maire

J.A. Desormivrs, secrétaire-trésorier

PROVINCE OF QUEBEC 

DISTRICT OF JOLIETTE

Public Notice
is given by the undersigned Mayor and secretary- 
treasurer of the City of Joliette, that the council of 
the City of Joliette has passed a by-law at a ordi­
nary session who that take place on the 5th of Sep­
tember designed as:w

BY-LAW NO. XLJI-C

Amending by-law No. XLII of the 
City of Joliette, concerning a special 
disposition regarding regulation of mi­
nima interspace margin concerning 
erection of carport in Zone 126A:

and this by-law is deposed and keep it posted at 
time, at Office of secretary-treasurer of the City of 
Joliette, boul. Manseau, and at office to Me Louis 
Laporte, Advocate, at the No. 3, St-Charlcs-Borro- 
méc South of the City of Joliette, for information 
to all interested person.
Joliette, 5th of September 1967 .

(Signed) Camille-A. Roussin, m.d., mayor

J.-A. Desormiers, secretary-treasurer

François Charbonneau. Claude 
Couillard. Fernand Darche, 
Pierre Destrempes, Robert Du- 
breuil. Robert Foisv, Jean Ga­
gnon. Michel Gagnon, Denis 
Gaudet. André Goosens. Alain 
Lambert. Guy La noue, René 
Marcil, Gérard Martin, André 
Parent. Réal Pelletier. Yvon 
Poirier. André Poudrier. Jac- 
que Racine, Jean-Noël Racine. 
Paul Racine, Wilfrid Rivard. 
Reginald Vallée: Mlle Lise
Desrochers. M. l’abbé Yvon 
Bélair. pire, aumônier. Secré­
taire: Raymonde Baillargoon.
Louise Gaudet et Denis Lacha­
pelle. MM. Luc Pelletier et Luc 
Malo. orienteurs.

LE COURS SECONDAIRE 
CLASSIQUE

Mercredi, le G septembre. 492 
élèves du cours secondaire 
classique arrivaient au sémi­
naire. Voici la répartition des 
classes: 175 en éléments: 108
en 9e. 118 en 10e année et 91 en 
lie année.

Avec les *180 élèves du cours 
collégial dont la rentrée est 
fixée le 18 septembre, le cours 
classique comprendra un grou­
pe de 972 étudiants et étudian­
tes.

LE PERSONNEL 
SEMINAIRE

DU

Le personnel du séminaire se 
compose actuellement de: 9
prètres-séculiers. 26 prêtres- 
religieux: 21 Frères St-Viateur 
(y compris les 4 professeurs de 
l’Ecole Sec. Barthélemy-Joliet- 
te) 35 professeurs laïcs, 1 reli-

ngieusc de la C.N.D. et plusieurs 
* domestiques au service de la 

Maison.
N.B. L’Ecole Secondaire 

Beaudry possède à son service 
44 personnes.

CHANGEMENT DANS LE 
PERSONNEL DU SEMINAIRE

Le Père André Brien, e.s.v.. 
remplira la fonction de Direc­
teur des Etudes au cours col­
légial. par suite de l’élection 
du Père Réal Aubin au poste 
de Vicaire Général de L’Insti­
tut.

Les Pères Bruno Drolet et 
Roger Breault. e.s.v.. vont aux 
Etudes supérieures. Le Père 
Jacques Forest, e.s.v.. ensei­
gnera la philosophie à Rigaud. 
M. l’abbé Léo Hétu, ptre. de­
vient vicaire à Sfc-Lin. Mme 
Louise Belief leur va aux étu­
des. Mlle Betty Brylinski, MM. 
Robert Delorme. J.-Pierre La 
moureux. Richard Despars. Pi­
erre Bolduc. Jacquelin Coutu­
rier et P. André Michaud en­
seignent à l'extérieur.

Nous accueillons avec plai­
sir les nouveaux professeurs 
suivants: Pierre Beaubien.
Jean-Pierre Blais, l’abbé Yvon 
Boisjoly, ptre. responsable de 
la Pastorale au cours secondai 
re classique. Robert Demers. 
Michel Desmarais. Gérard Du­
val. Rocli Landreville. Yves 
Larochelle, Mlle Li.ette Larri- 
vée. André Marcil, Jean Mar­
cotte. Elie Noël. Bernard Pel- 
land. Mme Louise Perreault, le 
Père Ronald Picard, e.s.v.. 
professeur de philosophie. Y­
von Poirier. Gilles Reid. Yves 
St-Germain. Claude Sylvestre. 
André Turcotte et Pierre-Paul 
Poirier, psychologue.

LE C.P.E.S.

(cours préparatoire aux études 
universitaires)

Nous souhaitons aussi îa

bienvenue au Rév. Père Denis 
Pérgord, e.s.v.. Directeur du 
C.P.E.S. et à son personnel et 
aux étudiants et aux étudian­
tes. Le Père Maxime Duchar­
me. e.s.v.. revient au séminai­
re comme Professeur au CPES. 
Voici les noms des autres pro­
fesseurs:

MM. Bertrand Adrien. Roch 
Bélanger. Yves Bellefleur. 
Raymond Durocher. Mario 
Forget. G ration La tendresse. 
Roland Lavoie. Jacques Le­
mieux. Marcel Thibault. Mmes 
Gilianc Gagnon et Eileen lié- 
tu. Sr Lucille Bernatchez. Mlle' 
Mireille Hurtibise.

Le CPES comprend 238 élè 
v?s. soit 145 filles et 93 gars.

NT.B. MM. les abbés Reginald 
La charité, aumônier de l'école 
supérieure Amélie Fristel et. Y­
von Bélair. aumônier de l’E 
cole secondaire Beaudry, de 
meurent nos commençaux.

Le CPES a ses locaux dans 
l'Aile du Centenaire.

FELICITATIONS A NOS 
ETUDIANTS

Au cours des vacances, nous 
avons appris les succès obte­
nus par nos étudiants et étudi­
antes.

Louise Liard, de 3e collégia­
le. fut élue présidente provin­
ciale des Clubs 4-11. lors du 25e 
congrès annuel tenu à Mont­
réal. Louise devenait en 19GG 
présidente régionale de la Mau- 
ririe, et en 19G5 championne 
des chefs d’équipe. Le 23 août 
dernier, Mlle Liard était l’invi­
tée du Club Kiwanis-Joliettc.

M. Jacques Landry, de 3c 
collégiale, a été élu vice-prési­
dent aux Affaires Internes de 
l’Exécutif National de la P.K. 
N7, (presse étudiante). Jacques 
fait aussi partie de la nouvelle 
troupe de théâtre "La Maska- 
rylle" que nous aurons plaisir 
de voir évoluer de 28 septem-

(Suite de la page 3)
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1846 élèves à...
(A suivre à la page 4)

bre prochain à la Salle Acadé­
mique du Séminaire.

M. Paul Allard, de lie an­
née. a reçu, à la fin de juin, la 
médaille du Ministre de l’Edu­
cation, distinction destinée à 
l’élève qui a obtenu le plus de 
succès au cours secondaire 
classique.

Alain Bergmans a été nom­
mé Examinateur de la Croix- 
Rouge.

Plusieurs étudiants et étudi­
antes ont profité des vacances 
pour visiter soit notre pays, 
soit l’Europe. Jean-Pierre Ma- 
lo. Luce Majeau. Michelle La- 
comb?, Monique Sylvestre. Co­
lette Olivier, la Suisse et la 
France ont visité L’Espagne, 
le Maroc, la Grèce. l’Italie, la 
Suisse et la France, dans le 
Cadre des voyages Etapes et 
Rencontres.

Micheline Coulombe. Robert 
Beauséiour. Daniel Désilets. 
Michel Dufresne. Simon Lapor­
te et André Marchand ont visi­
té l’Ouest du Canada, dans le 
cadre du programme fédéral- 
provincial de voyages-échan­
ges.
NOS ANCIENS A L'HONNEUR

M. l’abbé Mastaï Chicoine 
(1895-1913). curé de St-Prosper 
de Champlain, a célébré le fi 
août dernier ses Noces d’Or de 
vie sacerdotale. Le R.P. Wil­
frid Corbeil. c.s.v.. confrère du 
Jubilaire, et le Père Emile La- 
vicnc. c.s.v.. assistaient à cette 
célébration.

M. l’abbé Léo G a mâche (1927­
3-1). du 83e cours, a été nommé 
curé à St-Ignace de Loyola. Il 
remplace M. l’abbé Azellus 
Poirier (1913-20). 69e c. nommé 
aumônier du Fover Désv. de 
St-Gabriel de Brandon.

M. l’abbé Albéric Lalande 
(1920-37). 76e cours, est nom­
mé curé à Rawdon. Il rempla­
ce Mgr Vincent Piette. P.D.. 
(1907-14). 63e cours, qui prend 
sa retraite après avoir été cu­
ré de Rawdon pendant 28 ans.

M. l’abbé Rosaire Bérard. 
professeur au séminaire ^ de 
1940 à 59, est nommé curé à 
File Dupas. Il remplace M. 
l’abbé Wilfrid Bérard. nommé 
curé à St-Jean-Baptiste de Jo- 
liette.

M. l’abbé Georges Forest, 
professeur au séminaire de 
1949 à 1951. a été nommé au­
mônier à l’hôpital St-Eusèbe.

Le Rév. Père Emile Jetté. c.­
s.v.. (1926-33). du 82e cours,
ancien Supérieur du Séminai­
re. remplace le Père Albéric 
Lemay. c.s.v.. à la cure du 
Christ-Roi.

Le Rév. Père Aimon-Marie 
(Georges) Perreault. O.P.. 
(1937-44). du 93e cours, a été 
élu Provincial des Père Domi­
nicains. Le Père Perreault est 
originaire de Joliette. Il était 
à Rome depuis 1948 comme 
doyen de la faculté de Philoso­
phie.

Mgr Charles-Edouard Beau 
dry P.D. (1916-24). curé de la 
paroisse St-Enfant-Jésus de 
Pointe-aux Trembles, a été 
délégué par le Gouvernement 
Canadien pour représenter 
l’Aumônier Général de l’ar­
mée. à la cérémonie de Diep­
pe. Cette année marque le 25e 
anniversaire du débarquement 
des troupes canadiennes à 
Dieppe.

Me Lucien Thinel. avocat 
(1926-35). du 84e cours, de St- 
Jérôme, fut assermenté com­
me Juge de la Cour Provincia­
le le 26 août dernier. A cette 
cérémonie présidée par le Ju­
ge en chef-adioint Alan Gold, 
assistaient le Pères Denis Péri­
gord et Raoul Duchesne, c.s.v.. 
du Séminaire, confrères du Ju­
ge Thinel.

Le Rév. Père Gaston Pinard, 
c.s.v. (1930-37), du 86e cours, 
professeur au séminaire du­
rant de nombreuses années et 
ex-directeur du Scolasticat St- 
Charles, a été nommé Direc­
teur de la Maison Provinciale

des Clercs de St-Viateur. à Jo­
liette.

Me Léon Raymond, notaire 
(1914-21). du 70e cours, vient 
de prendre sa retraite comme 
Greffier de la Chambre des 
Communes, à Ottawa. A l’oc­
casion de la séance du 7 juillet, 
l’on Paul Martin, premier mi­
nistre suppléant, a fait beau­
coup d’éloges de Me Raymond 
qui. comme député et durant 
18 ans comme greffier, s’est 
acquitté de ses fonctions de fa­
çon “remarauable et savante”.

Le Dr Gaétan Jasmin. M.D., 
(1938-40). du 94e cours. de 
Montréal, a été nommé Pro­
fesseur Titulaire à l’Universi­
té de Montréal.

M. Michel Dumas (1961-64), 
originaire de St-Gabriel de 
Brandon, a réussi ses examens 
de l’Institut des Comptables a­
gréés. Munis d'une licence en 
sciences commerciales. M. 
Dumas est à l’emploi du Bu­
reau des vérificateurs de la 
Province de Québec, à Montré­
al.

Me Claude-Edouard Hétu. a­
vocat (1928-35). du 84e cours, a 
été réélu président de la Ré­
gionale Lanaudière et président 
du Bureau des délégués.

Le Dr Lucien Ferland. M.D.. 
(1927-35), du 85e cours, a été 
réélu maire de Sainte-Emélie- 
de-l’Energie pour un 10e ter­
me consécutif. Le Dr Ferland 
est le frère de M. l’abbé René 
Ferland. professeur au sémi­
naire.

M. Alain Généreux (1957-65). 
du 114e cours, a été élu prési­
dent du comité consultatif ré­
gional des mouvements de jeu­
nes de la région de Joliette.

MM. Jules Chaput. Robert 
Massé et René Pageau, trois 
anciens du séminaire étudiants 
en théologie, ont reçu diman­
che le 10 sept, le sous-diaconat 
des mains de Mgr Edouard 
Jetté. et par une permission 
spéciale, ces derniers rece­
vront aussi le diaconat à Mont­
réal le 23 courant.

QUITTENT LE SEMINAIRE

Le Rév. Père Réal Aubin, c. 
s.v.. Directeur des Etudes pour 
le cours collégial, a été élu par 
le Chapitre de la Communauté 
au poste de Vicaire Général. Il 
assistera le Supérieur Général, 
à Rome, dans le gouvernement 
et l’administration de la Con­
grégation. Le Séminaire lui

est reconnaissant du travail 
qu’il a accompli ici et lui sou­
haite beaucoup de succès dans 
ses nouvelles fonctions.

Le Père Bruno Drolet, c.s.v.. 
D.TIi. professeur de philoso­
phie. est rendu à Paris où il 
poursuivra les études en vue 
d’un doctorat en Philosophie.

Le Père Jacques Forest, c.s. 
v.. D.Ph. professeur en philo­
sophie. et au cours collégial 
pour Adultes, enseignera à l’E­
cole Normale de Rigaud. Il 
remplace le Père Emile Jetté. 
nommé curé à la paroisse du 
Christ-Roi.

Le Père Roger Breault, c.s. 
v.. professeur, poursuivra dos 
études à l’Université Laval, de 
Québec.
M. l’abbé Léo Hétu. ptre. pro 

fesseur au séminaire depuis 
1955. a été nommé vicaire à 
St-Lin-des-Laurentides. M. Hé 
tu. en plus de l’enseignement 
du Latin et la Religion, fut au­
mônier de la J.E.C. et Conseil­
ler du journal L“Estudiant”. 
Nous remercions M. Hétu de 
son dévouement et lui souhai­
tons beaucoup de succès.

ANCIENS DECEDES

Durant les vacances, nous a­
vons eu le regret de déplorer 
la perte de quelques-uns de nos 
Anciens élèves:

Le Dr Jacques Manègre. 
chirurgien-dentiste, < 1934-43). 
du 91e cours, est décédé le 27 
juin à Sorel. Ses funérailles ont 
eu lieu samedi le 1er juillet à 
l’église St-Joseph de Sorel.

Le Dr Gaston Beaudoin. M. 
D.. (1920-28). du 77e cours, est 
décédé le 1er juillet à Montré­
al. Ses funérailles ont eu lieu à 
l’église St-Joseph du Mont-Rov- 
al. Le défunt était le frère de 
Me Y van Beaudoin, avocat 
(1914-23). du Dr Roger Beau­
doin. M.D.. de Pierre-Paul 
(1920-29). Il était le fils de feu 
le Dr Eusèbe Beaudoin. M.D.. 
(1881-88). ex-député à l’Assem­
blée Législative.

M. Gérard Forget^ (1923-28). 
du 80e cours, est décédé le 28 
août dernier à Montréal. Ses 
funérailles ont eu lieu le 1er 
sept, à l'église St-Bernard. Mt. 
Le défunt était originaire de 
Ste-Elisabeth.

M. Marcel Piuze. épicier 
(1931-33). du 87e cours, est dé­
cédé ù Montréal. Ses funérail­
les ont eu lieu le 6 sept, à l’é­
glise St-Donat. Le défunt était

le frère de feu Me Maurice Piu­
ze. avocat (1926-32). et du R. 
P. Robert. Piuze. O.P. (1926­
32). du 81e cours.

M. André Marion (1959*64). 
fils de M. Robert Marion, an­
cien élève, est décédé acciden­
tellement. Ses funérailles ont 
eu lieu à Joliette le fi sept. Le 
défunt était le neveu du Dr 
Gaston Chesney (1937-45) 94e c. 
de Paul-Emile (1929-30) du Dr 
Jean Marion (1922-29). du 78e 
cours.

SYMPATHIES

A M. l’abbé Antonio Ricard, 
curé de Saint-Côme. professeur 
au séminaire de 1933 à 58. à 
l’occasion du décès de sa mè­
re. inhumée à l’Epiphanie le 
2 septembre.

A MM. Bertrand Forget 
(1927-34). du 83e c. et Roland 
Forget (1927-30) à l’occasion 
du décès de leur mère. Mme 
Lazare Forget, inhumée à Ste- 
Elisabeth. le 2 septembre. La 
défunte était la grand-mère de 
François (lie) cl? René et 
Jacques Forget, finissants en 
juin dernier.

A MM. Gaston Bounadère 
(1934-37). et Liban Bounadère 
(1942-14). à l’occasion du décès 
de leur mère. Mme Michel 
Bounadère. dont les funérailles 
ont eu lieu le 12 juillet en l’é­
glise St-Donat. Montréal et 
l’inhumation à Sainte-Emélie- 
de-l’Energie. La défunte était 
la mère de feu Mgr René Bou­
nadère. P.D..

A François Daviault. finis­
sant de juin dernier, à l’occa­
sion du décès de sa soeur. Hé­
lène. inhumée à Berthierville 
au début de juillet. La défun­
te était la nièce de Me André 
Daviault (1936-44). du 93c 
cours.

Au Dr Bruno Villemure. M. 
D.. (1946-53). à M. l’abbé Ga­
briel Villemure. vicaire à Mon­
tréal (1948-57) du 106e cours, à 
M. Jean Villemure (1948 49) à 
l’occasion du décès de leur pè­
re. M. Sylvio Villemure. inhu­
mé à Yamachiche le 27 juillet 
dernier.

A Louis Rivest. étudiant de 
2e collégiale, à l’occasion du 
décès de son frère. M. Gaétan 
Rivest. inhumé le 23 août der­
nier à St-Liguori.

A Roch Landreville, finissant 
de juin dernier, à l’occasion du 
décès de son grand-père. M. A­
natole Bêlair. inhumé le 31 
juillet dernier. Le défunt était 
l’oncle de M. Rivard Renaud, 
professeur au sénvnaire.

A ces familles en deuil, nous 
présentons nos sincères condo­
léances.

P. André Doucet, c.s.v.
» ------------------------♦------------------------

St-Joachim
RETOUR AU CANADA 

Après un an d’observation 
des méthodes d’enseignement 
dans les écoles de France. M. 
Jean Villeneuve, fils de M. et 
Mme Antoine Villeneuve, et 
son épouse, sont heureux de 
retrouver leurs familles qui 
les ont accueillis au port de 
Montréal. Il y eut réceptions 
ensuite chez les familles Al­
lard et Villeneuve. M. et Mme

Jean Villeneuve retournent d 
l’enseignement dans la ville de 
Hull. Félicitations.
VISITEURS

Mme Cyprien Vézeau. d’Abi­
tibi chez M. et Mme Hercule 
Bastion. M. et Mme Fernand 
Racine. M. et Mme Jacques 
Racine. Mlle Marguerite Raci­
ne. d’Abitibi chez M. Ernest et 
Mlle M.- Reine Gauthier et à 
l’expo de .Montréal.

Mlle Claire Fortier de Hearst 
Ont. chez les parents Mathieu 
et Villeneuve et à l’Expo de 
Montréal.

-------------------------------------------------- +----------------------------------------—

Le prochain synode...
(Suite de la 1ère paget

voir qu’il y aura régulièrement 
des syndoes, peut-être ù tous les 
deux ans. “Il est donc impor­
tant d’établir une bonne base de 
départ”, a précisé l’archevêqu?
de Rimouski.

De con côté, l’archevêque de 
Toronto, Mgr Pocock, a rappelé 
que élus par les 102 évêques ca­
nadiens, les délégués ne vont pas 
au Syndoe pour donner leur point 
de vue personnel, mais pour re­
présenter les évêques du pays.

Cinq grandes questions sont 
inscrites à l’ordre du jour du
Synode: la refonte du code de
droit canonique, la réforme litur­
gique, les séminaires, les maria­
ges mixtes et la théologie. A un 
journaliste qui demandait s’il é­
lit satisfat de l’agenda du Syno­
de, un des évêques délégués, a ré­
pondu affirmativement d’autant
plus que cet agenda n’exclut pas 
la possibilité d’ajouter d’autres 
questions. Quant à la possibilité 
d’inclure la question du contrôle 
de naissances dans l’agenda, M'rY 
Pocock a répondu que personnel­
lement, il ne demanderait pas 
son inclusion à la fois parce qu’il 
y a une commission qui travail­
le sur ce sujet et parce que le 
Saint-Père s’est réservé la ques­
tion: mais, a-t-il ajouté, si le Pape 
le désire, j’émettrai mon opinion.

Comme le Synode doit aborder 
le problème de la foi, un journa­
liste a demndé s’il y avait une 
crise de la foi au Canada. Mgr 
Louis Lévesque a d’abord rappe­
lé que les évêques canadiens ont 
déjà répondu à la lettre du car­
dinal Ottaviani sur le sujet. (Ce 
texte de l’épiscopat n’a pas en­
core été publié, mais un des 
évêques, après la conférence de 
presse, a laissé entendre qu’il est 
possible qu’il le soit bientôt.) Ce 
n’est pas un problème propre au 
Canada, a expliqué l’archevêque 
de Rimouski, que ce conflit qui 
se produit lors de la rencontre 
de la foi traditionnelle avec le 
monde moderne. Le Synode ne 
pourra certes pas tout régler dé­
finitivement, car “la foi n’est pas 
qu’un acte, mais une vie”; mais 
si le Syndoe pouvait apporter un 
meilleur éclairage sur cette ques­
tion ce serait déjà beaucoup.

Les Sociétés canadienne et 
américaine de la Croix-Rouge 
ont une entente réciproque qui 
leur permet de fournir gratui­
tement des transfusions de 
sang aux touristes qui peuvent 
en avoir besoin au cours d’un 
voyage dans le pays voisin.

Prix sans compétition

PILLOW

BLOCKS

• TIMKEN SKF m FISHER
• FAFNIR N.D. « ROULETTES
• SHAFER pour usages indus

BEARINGS et OIL SEALS 
POUR INDUSTRIES, AUTOMOBILES ET 

MACHINES AGRICOLES

BOYAU (hose) HYDRAULIQUE 
POUR CAMIONS ET TRACTEURS

SERVICE JOUR & NUIT 24 H.

ALLEN Automotive & Industrial Supplies
ALEC LENETSKY

645, RUE CHAMPLAIN
JOLIETTE

Tél. 753-5835 
756-4295

EK CAS D'ACCIDEHT

LETTRAGE DE CAMION 
ENSEIGNES NEON

167, St-Chorles-Borromée, N. 756-4150 Joliette
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Pour rendre servir» mix amateurs de ffilms télédiffusés EXPLICATIONS

La valeur humaine e! chrétienne du film est indiquée a­
près le dernier tiret. A la fin du texte s'ajoute, quand H y a 
lieu, la convenance pour les jeunes: (e) enfants; (a) adoles­
cents.

Les chiffres placés immédiatement à côté du titre réfè­
rent à la valeur artistique: (1) chef d'oeuvre; (2) remarqua­
ble; (3) très bon; (4) bon; (5) moyen; (6) médiocre; (7) 
minable.

CANAL 2
VENDREDI, 15 SEPTEMBRE .

11 h. 30 a.m. — LE SACRIFICE DE LAETIZIA (5) — 
II. Drame — Une religieuse s’attache à un enfant a­
bandonné. — Histoire d’un certain intérêt, mais frô­
lant le mélo — Courage et dépassement de soi.
I h. 30 — L’HOMME AUX GANTS GRIS (G) — It.
Drame policier — Un vieux peintre recherche un ta­
bleau volé. — Rocambolesque et banal. — Agissements 
criminels. Situation irrégulière.
8 h. — DUEL DANS LA SIERRA (5) — E.U. Drame 
d’aventures avec Jock Mahoney et Gilbert Roland.— 
Une somme fabuleuse est offerte pour retrouver un 
homme disparu depuis trente ans. — Scénario bavard. 
Réalisation et interprétation moyennes. -- Violence 
condamnée, fa)
II 11.- 35 — DE L’AMOUR (5) — Fr. Comédie de
moeurs avec Michel Piccoli et Eisa Martinelli. — Un 
dentiste, véritable don Juan, va de liaison en liaison.

Premier sketch bien enlevé. Répétitions et facilités. 
—Apologie cynique du libertinage. Images inaccepta­
bles.

SAMEDI, 16 SEPTEMBRE
11 h. 35 — LES BONNES FEMMES (5) Fr. Etude 
de moeurs avec Bernadette Lafont et Lucille Saint-Si­
mon. — Les aventures de quatre jeunes vendeuses 
parisiennes. — Mise en scène habile. Recherche de 
l’effet. — Film négatif et déprimant. Vulgarités. Scè­
ne d’exhibitionnisme.

LUNDI. 18 SEPTEMBRE
11 h. 30 a.m. — ÇA COMMENCE PAR UN PECHE fG) 

Youg. Drame La vie malheureuse d’une servante 
de ferme séduite et abandonnée. — Thème rebattu. Ré­
alisation conventionnelle. — Sujet délicat. Passages o­
sés.
I il. 30 - LA LEVEE DES TOMAHAWKS (G) — E.U. 
Western Des espions anglais tentent de dresser les 
Indiens contre les Américains. — Assez mouvementé 
Rythme incertain. Décors de carton-pâte. — Désir de 
paix.' Batailles violentes, (a)
II h. 35 — M. LE MAUDIT (2) — AU. Drame policier 

Dans une ville d’Allemagne on recherche un mania­
que qui s’attaque à des petites filles. — Une grande 
oeuvre de l’école expressioniste allemande. Réussite 
technique — Atmosphère morbide.

MARDI, 19 SEPTEMBRE
11 h. 30 a.m. — LA TERREUR DE [/OKLAHOMA (G)
— U. Parodie de western — Pour débarrasser le pays 
d’une bande de profiteurs, un shérif peureux fait appel 
à un présumé héros. — Comique lourd. Interprétation 
inégale. — Vulgarité.
I h. 30 — UNE GRANDE FILLE TOUTE SIMPLE (5)
— Fr-. Comédie avec Madeleine Sologne et Ravmond 
Rouleau. — Aventures sentimentales d’une comédien­
ne. — Théâtral — Amour libre. Tenues sommaires.
II h.-35 — VANINA VANINI (4) — Fr. It. Drame ro­
mantique — La fille d’un prince s’éprend d’un fugitif 
qui lutte pour l’indépendance. — Réalisation soignée. 
Adaptation intéressante du romain. — Rôle déplaisant 
attribue à l’Eglise. Liaison.

MERCREDI, 20 SEPTEMBRE 
11 h. 30 a.m. — TRAHISON (6) — It. Mélodrame — 
Condamné injustement, un homme doit attendre quin­
ze ans pour se venger d’un rival. — Mélo invraisem­
blable. Nombreux poncifs. —Situations troubles.
1 h. 30 — J’AI DIX-SEPT ANS (G) — Fr. Comédie 
psychologique avec Gérard Néry et Jacqueline Delu- 
bac. — Un jeune lycéen apprend que sa mère a un a­
mant et croit de son devoir d’intervenir. — Style théâ­
tral. Interprétation très inégale. — Dialogue cru. Li­
aison.

8 h. — MARGUERITE DE LA NUIT (3) — Fr. Dra­
me fantastique avec Michèle Morgan et Yves Mon­
tand. — Un homme signe un pacte avec le diable pour 
connaître amour et bonheur. — Décors insolites. Beau­
coup d’atmosphère. Interprètes remarquables. - Si­
tuations ambiguës. Liaison.

JEUDI, 21 SEPTEMBRE
11 h. 30 a.m. — J’AI ACHETE UN PAPA (4) — URSS. 
Conte — Un bambin qui vit seul avec sa maman dé­
cide de s’acheter un papa. — Fraîcheur et poésie. 
Rythme sautillant — Sain (e)
1 h. 30 — HISTOIRE D’UN GRAND AMOUR (5)
Mex. Drame sentimental — L’amitié qui unit deux en­
fants. se transforme, avec les ans. en un grand amour.

Scénario moyen. — Bonnes scènes de danses folklo­
riques. — Inconduite.

CANAL 10
VENDREDI, 15 SEPTEMBRE

12 h. 30 - UN JOUR AU CIRQUE (5) — E.U. Comédie 
avec les frères Marx. — Trois énergumènes essaient 
de renflouer les finances d’un cirque. — Quelques 
bons moments. Surcharge. — Divertissement anodin, 
(e)
2 h. - PROMESSE A L'INCONNUE (4) Fr. Comé­
die sentimental avec Charles Vanel et Claude Dau­
phin. — Un romancier connaît une aventure avec une 
femme énigmatique. — Histoire conventionnelle. Mise 
en scène adroite. Beaux paysages. — Liaison rendue 
sympathique.
7 h. 30 - LA MURAILLE D’OR (5) — E.U. 1954. Co­
médie dramatique avec Jane Russell et Jeff Chan­
dler. — Un mur d’incompréhension s’élève dans le mé­
nage d’une riche Américaine qui a épousé un métis.— 
Réalisation mineure. Ensemble attachant. Situa­
tions délicates. Fidélité conjugale.
11 h. 15 — MISSION SECRÈTE (5) Fr. Drame his­
torique avec Paul Meurisse et Yvonne de Carlo. — La 
comtesse de Castiglione reçoit pour mission d’intéres­
ser Napoléon III au sort de l’Italie. Réalisation soi­
gnée. Très romancé. — Légèreté de conduite présen­
tée dans un contexte historique.

SAMEDI, 16 SEPTEMBRE
8 h. 30 — LES SUSPECTS (4) — Fr. Film policier avec 
Charles Vanel et Jacques Morel — Un jeune inspecteur 
est kidnappé pour servir d’otage contre la vie d’un 
assassin notoire. — Réalisation adroite. Intérêt soute­
nu. Accent d’authenticité. — Sain et positif. Solidarité 
humaine. Amour coniugal fai
11 h. 15 — CAROLINE CHERIE (5) — Fr. Film d’a­
ventures avec Martine Carol et Alfred Adam. — Pen­
dant la Révolution française, la fille d’un Marquis é­
chappe à la mort grâce à ses amants successifs. — Ar­
tificiel. Effets répétitifs. Moeurs dévergondées. Note 
religieuse déplaisante.

DIMANCHE, 17 SEPTEMBRE
12 h. 15 - L’ANGE DU PECHE fG) - It. Drame - 
Rivalité enP*e d°ux frères épris de la même femme.— 
Nombreux poncifs. Invraisemblances — Ambiance pas­
sionnelle. Note religieuse d’un goût douteux.

LUNDI, 18 SEPTEMBRE
12 h. 30 — FANTAISIE D’UN JOUR (4) — Fr. Comé­
die avec Yves Deniaud et Gaby Morlay. — Ayant ga­
gné un prix de loterie, une jeune fille cède aux char­
mes de la vie mondaine. — Spirituel et fantaisiste. E­
tude psychologique charmante. — Milieu honnête. 
Goût de la vie simple (a)
2 h. — UN SI DOUX VISAGE (6) — E.U. Drame avec 
Robert Mitchum et Jean Simmons. — Sous une phv- 
sionomie agréagle, une jeune fille cache une âme per­
verse. — Thème invraisemblable — Atmosphère trou­
ble.

11 h. 15 — MARIE-OCTOBRE (4) — Fr. Drame de la 
Résistance avec Danielle Darricux et Bernard Blier.
— Une ancienne résistante réunit les membres de son 
réseau pour démasquer un traître. — Forte tension. 
Théâtral Eléments positifs. Atmosphère dure.

MARDI, 19 SEPTEMBRE
12 h. 30 DES JEUNES FILLES DANS LA NUIT (5) 

Fr. Film à sketches avec Gaby Morlay et Fernand
Ledoux. — Le feu ayant éclaté dans un pensionnat» 
six jeunes filles retournent chez elles à l’improviste.
— Réalisation moyenne. — Amour libre, 
nique.
2 h. — LES AVENTURES DES PIEDS 
(4) — Fr. Comédie avec Maurice Baquet _
Trois compères qui ont volé un diamant de grand prix 
sont poursuivis par un détective. Entrain. Humour. 
Très bien réalisé. Excellente interprétation. Vulga­
rités. Tenues sommaires.
11 h. 15 - LE MUR DES TENEBRES (4) E.U. Dra
me psychologique avec Robert Taylor et Audrey Tot­
ter. Une femme-médecin réussit à prouver l’inno­
cence d’un amnésique accusé de meurtre. Scénario 
habile. Bonne création d’atmosphère. Atmosphère 
lourde. Crimes.

Dialogue cy-

NICKELES 
et Rellys. —

MERCREDI, 20 SEPTEMBRE
12 h. 30 - NATHALIE. AGENT SECRET (4) Fr. 
Comédie policière avec Martine Carol et Félix Mar­
tial. Un mannequin de haute couture est soupçon­
née d’espionnage. Scénario habilement agencé. 
Scènes suggestives. Tenues osées.
2 h. — LA DANSEUSE ROUGE (G) Fr. Drame 
d’espionnage avec Vern Korcne et Ludmilla Pitoeff. 
Une jeune fille qui a quitté le toit paternel devient dan­
seuse puis espionne. — Intrigue déroutante. Réalisa­
tion et interprétation inégale. Liaisons. Danses o­
sées.
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de guerre — Pendant la guerre, des religieuses se dé­
vouent pour des enfants juifs. Sympathique. Réali­
sation et interprétation bonnes. Invraisemblances. — 
Thème positif et chrétien fa)

JEUDI, 21 SEPTEMBRE
12 h 15 - LE BON ROI DAGOBERT (G) Fr. Corné 
die avec Fernandcl et Gino Cervi. Un écolier rêve 
que son père est le roi Dagobert qui lutte pour cou­
ronner sen fils à Reims. Canular lourd et de ni au 
vais goût. Pitreries sans finesse. Atmosphère vulgaire 
et irrespectueuse.
12 h. 30 — LA DANSE DE MORT (5) Fr. Drame 
psycholociaue avec Eric Von Stroheim et Denise Var- 
nac. — Deux époux se rendent compte que leur a- 
mof" v^ent s’rtst transformé en haine féroce. — Thé­
âtre filmé Climat pessimiste et. d’une grande dure­
té.
2 h. LES LUMIERES DU SOIR (5) Fr. Drame 
avec Gaby Morlay et Etchika Choureau. Une ancien­
ne danseuse, abandonnée de son mari, se consacre à 
l’éducation de sa fille qui poursuit la même carrière
— Réalisation assez heureuse. Ensemble attachant. — 
Situations délicates.
8 h. 30 — LA I OUTRE (G) — Fr. Drame policier avec 
Jean Richard et Dany Robin. — Un homme marié 
croit avoir tué une ancienne amie en tentant d’assas­
siner sa femme. Intrigue confuse. Nombreux pon­
cifs. — Atmosphère sordide. Inconduites nombreuses. 
11 h. 15 — MAUVAISE GRAINE f5) — E.U. Drame 
psychologique avec Nancy Kelly et Patty McCormack.
— Une jeune femme se rend compte que sa fillette est 
une criminelle. — Théâtre filmé. Des longueurs. Inter­
prétation remarquable. Hérédité présentée comme ir­
rémédiable.

Montserat" au canal 2 Dimanche le 17 sept.

Véritable hymne à la 
libertés des peuples

Vendredi 22, à 6 heures

La jeunesse de Marcel Masse

Après avoir lancé la saison a­
vec un spectacle de variétés, l’é­
mission Les beaux dimanches va 
frapper un grand coup, à la té­
lévision de Radio-Canada, le di­

manche 17 septembre à 20 h., en 
piésentant un téléthéâtre de très 
grande envergure: Montserrat
d’Emmanuel Roblôs, mis en scè­
ne et réalisé pr Jean Dumas et

adapté pour la télévision par 
Yvon Leroux.

Radio-Canada avait déjà pré­
senté un premier Montserrat à 
ses téléspectateurs, en décembre 
1955. Depuis, douze années ont 
passé et si le texte du grand 
dramaturge est toujours aussi 
beau, par contre la technique de 
la télévision a beaucoup progres­
sé et les moyens mis à la dis­
position du réalisateur Jean Du­
mas ont été bien plus efficaces. 
De plus, le Montserrat que nous 
verrons le 17 septembre aura le 
grand avantage de la couleur. 
Des moyens considérables

Tourné dans le grand studio du 
Centre international de radio-té­
lévision, à l’Expo, Montserrat a 
bénéficié d’un magnifique décor, 
de costumes somptueux, d’un é­
clairage sans pareil dû à Yves 
D’Allaire, d’une musique originale 
de François Morel et d’una distri­
bution de premier ordre dans 
laquelle on relève les noms de 
Gilles Pelletier, Benoît Girard. 
Dyne Mousso, Roland Chenail, 
Lionel Villeneuve, Bertrand Ga­
gnon, Julien Bessette, Paul Hé­
bert, Elisabeth Lesieur et d’au­
tres encore.

Le grand succès qu’a connu 
Montserrat depuis sa première rc- 
présentton le 23 avril 1948 au théâ­
tre Montparnasse, à Paris, s’ex­
plique très facilement, puisque 
dans la pièce, Emmanuel Roblès 
exploite avec un extraordinaire 
sens théâtral le drame de Mont­
serrat qui doit choisir entre Ja 
liberté de millions d’hommes ou 

(A suivre à la page 6)

Chaque vendredi soir à 18 h., 
Jeunesse oblige rencontre..., pour 
vous, pour les jeunes, des per­
sonnalités de toutes sortes, gran­
des vedettes, hommes politiques, 
sportifs, etc., qui viennent par­
ler de leur jeunesse.

Le vendredi 22 septembre, l’a­
nimateur Guy Boucher accueille­
ra une personnalité du monde po­
litique qui a été, au printemps
dernier, un très sérieux adversai­
re pour Richard Garneau, lors du 
concours de Place aux femmes

pour nommer le plus bel homme 
de l’année. Vous avez sans doute 
deviné. Il s’agit de M. Marcel 
Masse, ministre de l’Education au 
Québec.

Ce n’est pas, cependant par­
ce qu’il est admiré de tous les 
femmes du Québec ni à cause de 
son travail au ministère de l’E­
ducation — bien que le sujet inté­
resse directement les jeunes — 
qu’il est invité à Jeunesse oblige. 
Non. C’est seulement parce que, 
comme tous les invités de l’é­
mission, il a été jeune fil l’est 
d’ailleurs encore), qu’il a été étu­
diant et que, un jour, il a dû 
embrasser une carrière. C’est à 
ce titre que Marcel Masse répon­
dra aux questions de Guy Bou­
cher sur son enfance, son adoles­
cence. sur qu’il pensait à cette 
époque, sur ses études et sur les 
étapes qui l’ont mené à se lan­
cer dans une carrière politique.

L’émission Jeunesse oblige ren­
contre... est réalisée par Fernande 
Chouinard
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Chaque samedi matin à 9 h. 05, Tante Lucille ouvre son livre d’or à la 
page des fées et raconte à ses jeunes auditeurs ses plus belles histoires. 
Les aventures de Ccndrillon, de Blanche-Neige ou du Chat botté font 
toujours la joie des petits lorsqu’elles sont racontées par Tante Lucille, 

à la radio de la chaîne française de Radio-Canada.
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Radio-Canada à l'ICAP
Du 21 au 24 septembre inclu­

sivement, aura lieu, au Mont-Ga­
briel, dans les Laurentides, la 
Conférence 1937 de l’Institut ca­
nadien des affaires publiques.

Comme par les années pas­
sées, la radio de Radio-Canada 
sera présente à cet.e conférence 
Sous la direction du réalisateur
Robert Farley, des reportages

seront réalisés, qu prendront l’an­
tenne de la chaîne française les 
21, 22 et 22 septembre à 21 h. 
La première émission en sera une 
de trente minutes. Les deux au­
tres auront une durée d’une heu­
re chacune.

On sait que la conférence an­
nuelle de l’ICAP est organisée

. .
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SAMEDI, LE 16 SEPT.

9.05— Bonjour Expo
9.15—Cours universitaires 

Géographie 
éeonom que

10.0>-Cours universitaires:
Civilisation latine 

10.45—Cours universitaires: 
Littérature française

11.30— Tour de terre 
12.00—Pép:not
12.30— H s'o're d’une ville

1.00— Les coulisses de 
l'exploit

1.45— Les quatre saisons
2.00— Football
4.30— Baseball
4.50 Echos du sport
5.00— Hue de l’Anse
5.30— Carnet Expo
6.00— Adèle
6.30— Téléjournal
6.45- -Langue vivante
7.00— Perdus dans l'espace
7.30— Le courrier 

du désert
0.00—Commando du 

désert
830—Visite à l’Expo
9.00— Mon pays, 

mes chansons
9.30— Le chevalier 

Tempête
10.00— Les couche-tard
10.30— A propos de 

la nomme
11.00 -Téléjournal
11.15— Nouvelles du sport
11.30— Cinéma

DIMANCHE, LE 17 SEPT.

9.05—Bonjour Expo
9.15— r*ours universitaires: 

Sciences religieuses
10.00— Cou rs u n ive rsta i res: 

Initiation aux 
mathématiques 
modernes

10.45— Cours universitaires: 
Introduction à In 
psychologie 
scientifique

i 1.30—Initiation musicale
12.30— Lectures pour tous
1.00— —C on f 0 ronce
1.30— Football
4.30— -Les travaux et

les iotirs
5.00— Actualités 

religieuses
5.30— L’heure dos quilles
6.30— 'Terre des autres 

hommes
7.00 -Walt Disney

présente
8.00— Les beaux 

dima nches
10.00— Vivre on ce pays
10.30— L’envers do* 

hom mes
11.00— Téléjournal
11.15— Sport-dimanche
11.30— D’hier à demain

LUNDI, LE 18 SEPTEMBRE

10.20— Bonjour Expo
10.30— Monsieur Surprise 

présente:
10.45— La souris verte
11.00— Le corsaire de 

la Heine
11.30— Long métrage

1.05— Téléjournal
1.15— Cinéfeuilleton
1.30— Long métrage
3.00— Femmes 

d'aujourd'hui
4.00— Ulysse et Oscar
4.30— La boîte à surprise
5.00— Llnus
5.20—Les hommes 

de l’espace
6.00— Jeunesse oblige 
6.25—Nouvelles sportives
6.30— Télé journal 
6.4 5—A u jourd’hui
7.30— Jinny
8 09—T e; belles histoires 

des p/s d’En llaiit
9.00— Le prisonnier
10.00— -Le sel de la semaine
11.00— 'Téléjournal
11.20— -Supplement régional
11.30— Nouvelles du .v>ort 
11.35—Cinéma

1.15— Télé journal

MARDI, LE 19 SEPT.

10.20— Bonjour Expo
10.30— Poly
10.45—La souris verte
11.00— Histoires vraies
11.30— Long métrage

1.05— Télé journal
1.15— Cinéfeuilleton
1.30— Long métrage 
3.00— Femme

d’aujourd’hui

1.00—Ulysse et Oscar 
*•«»• La boite a surprise

5.00— Les cadets de 
la forêt

3.70—La vie qui bat
4.00— Jeunesse oblige 
6.25 Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal 
6.45—Aujourd'hui
7.30— Les Globe Trotteurs 
tt.ln) M:ssion impossible
9.00— Hue des Pignons 
*»30— Moi et l’autre

10.00— Mal ica n, père et fils 
10.30 Camera 67
1.00— Téléjournal

i l .70- Supplément régional 
11.25—Nouvelles du sport 
11.35 Ciné-club 
1.15—Téléjournal

MERCREDI, LE 20 SEPT.

10.15— Bonjour Expo
10.30 Monsieur Surprise 

présente
10.45 La souris verte
11.00 I.’aventurier des 

mers
11.30 Long métrage
1.05— Télé journal
1.15— Cinéfeuilleton
1.30— Long métrage
3.00— Femme 

d'aujourd’hui
4.00 -Ulysse et Oscar
4.30 La boite à surprise
5.00— Charlie Chaplin
5.00 Robin fusée
6.00— Jeunesse oblige
6 25—Nouvelles du sport
6.30— 'Téléjou mal
6.45— Aujourd'hui
7.30— A guichet fermé
8.00— Cinéma du 

mercredi
10.00 Les Cailloux
10.30 Les couche-tard
11.00— Télé journal
11.20—Supplément régional
11.30 Nouvelles du sport
23.35— Sauve qui peut 

1.05 Tcicjournal

JEUDI, LE 21 SEPTEMBRE

10.20 Bonjour Expo
10.30— Saturnin
10.45 La souris vorte
11.00— Un coin de France 
11.15 Masques et

sortilèges de Venise
11.30— Long métrage
1.05— Téléjournal
1.15— Cinéfeuilleton 
i 30—Long métrage
3.00— Femme 

d'aujourd'hui
4.00— Ulysse et Oscar
4.30— La boite à surprise
5.00 Thierry la Fronde
5.30— Bidule et 

Tarmacadam
6.00 —Jeunesse oblige 
6.25 Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal
6.45— Aujourd’hui
7 30—Chevaliers du ciel
8.00 A la seconde
8.30— -Cher oncle Bill
9.00— Dossiers

;0.00 Tirez au clair 
! 1.00- -Téléjou mal
11.20— Supplément régional 
11 25*-Nouvellcs du sport
11.35— Contes et nouvelles 

de Guy Maupassant
12.05— Cinéma 

1.15 Téléjournal

VENDREDI, LE 22 SEPT.

10.20 Bonjour Expo 
0.30- Monsieur Surpri.se 

présente
10.45— La souris verte
11.00 -Grandes chasses

et pêches
.’1.30—Long métrage 

05- Téléjournal 
' ;â Cinéfeuilleton 
i 30 Long métrage
3.00 Femme 

d'aujourd’hui
• 00 -Ulysse et Oscar 

3) -—La boîte à surprise 
5 00- Hoquet

belles oreilles
5.30— Skippy le kangourou 
o.00—Jeunesse -bilge
6.25- Nouvelles du sport
8.30— Téléjournal 
*t 45—Aujourd'hui
7.30— Age tendre
8.30— Premier choix

10.15— Le chevalier 
de Johnstone

10.'.5—Histoire des 
civilisations 

l J .00—Té 1 é J ou rn al
11.20— Supplement regional 
1J.25—Nouvelles du sport
11.35— Cinéma
1.15— Téléjou rns)

SAMEDI, LE 16 SEPT.

7.30 Musqué
7.45— -.Métro-matin
8.15— Les p’tits 

bonshommes
9 oo —1Télé-bonbon

10.00 La cabane à Midas
11.00— La roulotte du 

gros Bill
12.00— L’homme à la 

carabine
12.30 -Ciné-samedi 
3. ’5 —C.I.C.
3.30— Les trois

mousquetaires
4.00— Sur le matelas
5 00—La rampe sportive
5.30— C’est arrivé 

celte semaine
6.00— Terre des jeunes
7.00— Jeunesse 

d’auojourd’bul
8.00— Les arpents verts
8.30— Les grands 

spectacles
10.45—Dernière heure 

et rnétéo
11.00— La ronde des sports
11.15— Cnéma
12.40 Dernière edition

DIMANCHE, LE 17 SEPT.

9.30— Musique
10.00 Regard sur le monde
11.00— Bon dimanche
12.00— Nouvelle édition
12.30— Le coin du disque
1.00— Les hommes 

de l’avenir
1.30— Film
2.00 -Football
4.30— C’est votre affaire 
5 00—Sur la sellette
6.00— Caisse-boni
6.30— Music hall des 

jeunes
7.00— Le Virginien
8.30— Chansons à vendre
9.00— Le Baron

10.00— Histoire d’une étoile
10.30— Au bout du monde 
10.45—Dernière heure

et nieteo
11.00— La rondo des sports
11.15— Franc parler
12.15— Cinéma
1.45— Dernière édition

LUNDI, LE 18 SEPTEMBRE

7.15— Musique
7.30— Les p‘tits 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00 Toast et café

10.00— Voix de femmes
10.45 L’u«. »le du bonheur
11.00— -Voix de femmes
11.30— Dernier recours
12.00— Première édition
12.15— C.né-roman
12.30— Ciné-midi
2.00 -Ciné-lundi
3.30 —Les deux font

la paire
4.00— Fury
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Super héros 
♦>.00—Télé-métro 
6.50—Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Au delà du réel
8.30— Ma sorcière 

bien-nimee
9.00— Festival russe
9.30— Formi... formidable

10.00— Les trois cloches
10.30— Venez donc 

chez moi
! 0.45—De rniè re he u re 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.15— Cinéma
12.45— Dernière édition

MARDI, LE 19 SEPT.

7.15—Musique
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7 45 Métro-matin 
8.45—36-2.-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes
10.45— L’école du bonheur 
U.00—Voix de femmes
11.30— L’épée de Florence
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Ciné-niardi
3.30— A vous de jouer
4.00— Le comte de 

Monte-Cristo
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
*.20—Télé-métro
5.30— Marine Boy 
6.50—Sports images
7.00— Dernière heure

7 5 Télé-métro
7.30— Le Saint 
? 30— Cré-Basile
9.00—Claude Blanchard
9.30— Peter G un

10.00— Plaza Fortune
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde des sports 
11.10—Cinéma
2.30— Dernière édition

M£RC5EDI, LE 20 SEPT.

7.’5—Musqué
7.50— Les p’tits 

bonshommes
7 45—Métro-matin
8.45- 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes
10.45— L’école du. bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Détective 

international
12.00— Première édition 
12.15—Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Ciné-mercredi
3.30— A vous de jouer
4.00— Le dernier 

des Mohicans
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Les sentinelles 

de l’air
6.00— Télé-métro
6.50— Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Tcle-métro
7.30— Le fugitif
8.30— Réal G ignore 

illimité
9.30— Le grande vallée

10.30— Sous le ciel 
tte Montréal

10.45— En première page 
et météo

11.00— La ronde des sports 
11.10—Cinéma
12.30— Dernière édition

JEUDI, LE 21 SEPTEMBRE

7.15— Musqué
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-26
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Les hommes volants 
12.00 Première édition 
12.15—Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Ciné-jeudi
3.30— A vous de jouer
4.00— -Champion
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Les sentinelles 

de l’air
6.00— Télé-métro
6.40— Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Un peu, beaucoup
8.00— Mon martien 

favori
8.30— Cinéma

10.00— Secret bien gardé
10.30— Chez le père Gédéon
10.45— En première page 

et méteo
11.00— La ronde des sport» 
11.10—Cinéma
12.40— Dernière édition

VENDREDI, LE 22 SEPT.

7.15— Musique
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7 45 Métro-matin 
8.45 -36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Sur demande
12.00— Première édition 
12.15 -C'nc-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Ciné-vendredi
3.30— A vous do jouer
4.00— Fusée XL-5 
4.30 -Zoo du capitaine

Bonhomme 
5.20—Super héros
6.00— Téie-inétro 
6.50—Spoils images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— En "'•ornière
9.15— L'école du bonheur
9.30— Adam ou Eve

10.00— Monsieur Banco
10.30— Toute la ville 

on parle
10.45— En première page 

et météo
11.00— La ronde de» sport* 
11.10—Cinéma
12.40— Dernière édition

avec le concours de la Société 
Radio-Canada. Le thème général 
de cette conférence, cette année 
est le suivant: Pour une politique 
de l'habitat. Cette conférence dé­
butera, le 22 septembre, par l'ins­
cription des participants, inscrip­
tion qui sera suivie de la réunion 
du Comité de direction. Parmi les 
participants de cette réunion, il y 
aura M. Luc Martin, président 
du Comité, les administrateurs de 
l’ICAP, les membres du Comité 
d’organisation, les présidents des 
séances plénières et des représen­
tants de Radio-Canada.

A 21 h., le 21 septembre, il 
y yaura projection du film que 
Gilles Carie a réalisé sur l’ha­
bitat. Ce film, qui sera d'ailleurs 
présenté le même soir 
à la même heure, à la té­
lévision de Radio-Canada, s’inti­
tule Une ville à vivre. Au Mont- 
Gabriel, la projection du film se­
ra suivie d’un débat auquel pren­
dront part MM. Pierre Harvey, 
économiste de Montréal; Pierre

Véritable hymne...
(Suite de la page 5)

la vie de six d’entre eux. C’est 
en effet devant ce dilemme, le 
plus cruel qui soit pour un hom­
me de coeur, que Montserrat se 
trouve placé.

L’action se déroule en juillet 
1812. Le chef vénézuélien Miran­
da a été battu et capturé dans 
une ultime bataille par le capitai­
ne-général espagnol Monteverde. 
Simon Bolivar, leutenant de Mi­
randa, est en fuite. Caché par 
des patriotes, il a P i jusqu’ici é­
chapper aux recherches. Les Es-

Vadeboncoeur, conseiller techni­
que de la C.S.N.; Aimé Désau- 
tels, directeur du Service d’urba­
nisme de Montréal; Ronald Da­
oud, économiste; Pierre-Yves Pé­
pin, professeur à l’institut d’urba­
nisme de l’Université de Mont­
réal, et Jacques Henripin, pré­
sident de l’ICAP, qui agira comme 
animateur.

Les autres débats porteront sur 
la situation du logement, sur la 
prise de décision dans le domai­
ne du logement, sur les unités de 
voisinage et sur le développement 
des villes. En soirée, le 22 sep­
tembre, M. Robert Auzelle don­
nera une conférence intitulée les 
Grandes villes et l’urbanisation 
de l’avenir. Le samedi 23 septem­
bre, également en soirée, le con­
férencier sera M. André Saumier, 
professeur de sociologie urbaine 
à l’Université de Montréal. Radio- 
Canada présentera à ses auditeurs 
l’essentiel des conférences et des 
débats. Animateurs: Lizette Ger- 
vnis et Louis Martin.

pagnols occupent les trois quarts 
du pays. La répression est terri­
ble. Massacres et pillages se suc­
cèdent. Un jeune officier de vingt- 
huitans, Montserrat, sait où se 
cache Bolivar mais il n’ignore pas 
que Bolivar représente, pour le 
Vénézuela, la seule chance de 
salut.
Un chantage

Izquierdo, premier lieutenant du 
capitaine-général Monteverde, fait 
arrêter six Vénézuéliens innocents. 
Considérés comme otages, ils sont 
conduits dans la salle de garde 
de la capitainerie-générale, en fa­
ce de Montserrat à qui l’on propo­
se un ignoble chantage: si au bout

(A suivre ù la page 7)
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HORIZONTALEMENT

1— Prénom masculin — Donne 
la fessée.

2— Chanter entre ses dents 
sans articuler.

3— 'Les consonnes de “lof”. — 
Du verbe “avoir”. — Rou­
te Rurale.

4— Pronom personnel — Indo­
lence. apathie.

5— Evénements imprévus et 
fâcheux. — Epoques.

6— Enlevas — Pronom person­
nel.

7— Allure du cheval. — Arriè­
re-gorge et Pharynx.

8— Automobile à plusieurs 
places. — Dans la rose des 
vents.

9— Conseiller de la Reine. 
Unit par le lien conjugal. — 
Pronom.

10— Revêches, inabordables.
11— Intentée une action en jus­

tice. — Qui a perdu son é­
clat. *

Solution du problème
HORIZONTALEMENT

1— PRETE MAUVE
2— SERMENT
3— ET TRIfME TA
4— NES ANE COL
5— -DRAP BRIE
6— RUISSELET
7— PALE EMUS
8— AIE LES ERE
9— UN TARIE ER

10— RECETTE
11— EPURE ECURE

VERTICALEMENT

1— Infraction à loi pénale. — 
Souillure.

2— Composés du fluor.
3— Les consonnes de “vif”. — 

Aussitôt. — Renée Théorct.
A— Du verbe “aller”. — Car­

rière qui servait de prison.
5— Modifiés la direction d’un 

mouvement. — Comparti­
ment d’un meuble.

6— Préposition. — Garçon,
jeune homme.

7— 11 est annexé au tube di­
gestif. Oiseau passereau.

8 Accès. — Animal domesti­
que.

9— Etain. — Femelle du porc. 
-Strontium.

10 Classèrent par séries.
11- Vas ici et là. à l'aventure. 

Rapproché, -ejoint.
Les Editions SERGE

de la semaine dernterp
VERTICALEMENT

1— PREND PAUSE
2— TERRAIN
3— -ES SAULE RU
4— TET PTE TER
5— ERRA LACE
6— MINISTERE
7— MEME SITE
8— ANE BLE ETC
9— UT CREME EU

10— TOITURE
11— ETALE SERRE
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A l'Expo 67

Les étonnantes constatations 
des institutions financières

Montréal. 31 août (Expo 67) 
— Si l’on se réfère au témoi­
gnage des échanges de devises 
étrangères et de chèques de 
voyageurs effectués sut rem­
placement de l’Expo 67. depuis 
l’ouverture, on constate que — 
les dollars américains mis à 
part — la F,rance et de Gran­
de-Bretagne dominent. Le mon­
tant de franc français échan­
gés a été deux fois plus élevé 
que le montant de livres ster­
ling. .

Autre constatation imprévue: 
l’Espagne, qui ne participe pas 
à l’Expo et n’y a donc pas de 
pavillon, se classe pourtant au 
septième rang — avant l’Italie 
et le Mexique. Ces renseigne­
ments nous sont communiqués 
par les gérants des succursales 
des institutions financières qui 
ont pignon sur rue à la Terre 
des Hommes. M. Paul F. Lé­
ger. de la Banque canadienne 
impériale de Commerce, et M. 
François Richard, de la Caisse 
Populaire Desjardins.

La Caisse Populaire Des jar­
dins et la Banque canadienne 
impériale de Commerce, avant 
de venir à l’Expo, avaient fait 
une étude approfondie de l’ex­
périence belge de 1958, étude 
qui semblait devoir servir de 
base aux données nouvelles. 
L’information recueillie fut u­
tile, mais pas autant qu’on l’au­
rait cru. Dès les premières se­
maines. une affluence qui se 
jouait de toutes les prévisions 
révéla aux responsables de 
la Caisse et de la Banque qu’ils 
se trouvaient en présence d’u­
ne situation jamais encore vé­

cue, et à laquelle il leur fal­
lait, de toute nécessité, s'adap­
ter.

A la Caisse populaire Des­
Jardins. Jes 150 employés re­
crutés dans leurs succursales 
de la province et dans le mon­
de étudiant, furent portés à 
200; à la Place d’Accueil, les 
murs tombèrent pour assurer 
au personnel l’espace voulu. 
Mais c’était partout qu’il au­
rait fallu doubler l’espace dis­
ponible — à la Caisse de l'île 
Notre-Dame et à si cinq suc­
cursales et kiosques de chan­
ge.

A la Banque canadienne im­
périale de Commerce, où il n’é­
tait pas possible d’agrandir le 
local ou d’augmenter le per­
sonnel de 110 employés, il fal­
lut recourir à d’autres stratagè­
mes. On constata vite que. sur 
neuf transactions, huit concer­
naient le change de devises a­
méricaines et que. dans 9 cas 
sur 10. il s’agissait de billets 
de $20. Des enveloppes conte­
nant l’équivalent canadien do 
ces $20 américains furent donc 
préparées, que les visiteurs 
peuvent obtenir à l’extérieur 
de la banque, sans même y en­
trer. De 5,000 et 6,000 envelop­
pes sont réclamées chaque 
jour par les visiteurs améri­
cains qui obtiennent ainsi, ra­
pidement et exactement, le 
change au cours du marché.

A l’exclusion des Etats-Unis 
et en se basant sur l’échange 
des monnaies étrangères, les 
institutions financières préci­
tées ont constaté que les trois 
premiers pays représentés à

PROVINCE DE QUEBEC 

DISTRICT DE JOLIETTE

iNouimi

Avis Public
Prenez avis que suite à l'adoption du règlement 

no XLII-C par le conseil de la Cité de Jolicttc, le 
5 septembre 1967, il sera tenu une assemblée des 
électeurs propriétaires concernés par ledit reglement, 
à l'hôtel de ville de la Cité de Jolicttc, le 20 
septembre 1967 à 7 h. p.m. à laquelle assemblée 
le règlement sera soumis aux électeurs présents et 
habiles à voter sur celui-ci.

Joliette. 5 septembre 1967
(Signe) J.-A. Desormiers, secrétaire-trésorier

l’Expo sont la France, la Gran­
de-Bretagne et l’Allemagne. 
Pour les sept autres pays qui 
suivent, l’ordre diffère quelque 
peu. A la Caisse populaire Des­
jardins, il s’établit comme 
suit: Pays-Bas. Suisse, Belgi­
que. Espagne. Italie, Mexique 
et Suède. A la Banque cana­
dienne impériale de Commerce: 
Suisse. Japon, Belgique, Espa­
gne. Mexique. Pays-Bas, Autri­
che. On constatera que dans le 
cas des deux institutions. l’Es­
pagne occupe le septième 
rang.

Comme on pouvait s’y atten­
dre sur la Terre des Hommes. 
Caisse populaire et Banque de 
Commerce vivront en bonne 
harmonie. Chacune y est nan­
tie.. en dehors de ses opéra­
tions de banque proprement 
dites, de responsabilités spéci­
fiques et particulières.

La Caisse populaire Des jar­
din s accorde ses services à la 
Compagnie de l’Exposition uni­
verselle et à ses employés.

La Banque canadienne impé­
riale de Commerce, elle, fait 
affaire avec les concessionnai­
res de l’Expo et leurs employés. 
Parmi sa clientèle elle compte 
donc quelque 200 propriétaires 
d’entreprises commerciales ca­
nadiennes et étrangères. Cette 
situation lui vaut les dépôts de 
nuit les plus considérables ja­
mais enregistrés en Amérique 
du Nord, "un volume qui, au 
début”, nous confie le gérant. 
M. Léger "nous a presque é­
crasés”. Comme plusieurs con­
cessionnaires sont étrangers et 
ignorent à peu près tout de nos 
règlements et de nos lois, ils 
demandent conseil en matière 
d’impôts. c*e taxes et même de 
placements à court terme, au 
gérant de la banque de l’Expo. 
Certains d’entre eux songent à 
s’établir au Canada et lorsque 
c’est le cas. M. Léger leur fait 
rencontrer des experts suscep­
tibles de les renseigner et do 
les diriger.

En vingt jours, à une seule 
succursale de la Caisse popu­
laire, celle de la Place d’Ac- 
cucil, on a reçu en juillet, 51, 
600 Américains, et dans l’en­
semble. exclusion faite des E­
tats-Unis. il s’échange en moy­
enne chaque semaine $40,000 
en devises étrangères prove­
nant de 59 pays.

Et pourtant, à la fermeture 
de l’Expo, aussi bien pour la 
Caisse populaire que pour la 
Banque de Commerce, les opé­
rations se solderont par un dé­
ficit. perspective qui avait été 
prévue.

Par contre, chacune de ces 
institutions financières aura 
contribué, et dans une large 
mesure, au succès extraordi­
naire de l’Expo 67, expérience 
qui n’a pas de prix.

--------------------------------+--------------------------------

mmnm........... .—

JI VJkM vu DAWS ,
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Session diocésaine J.R.C.
"TRAVAILLEURS A L’OEU­

VRE POUR TOUS" tel est le 
slogan de la S.N.J.R. (Semai­
ne Nationale des Jeunes Ru­
raux). Afin d’éveiller les jeu-

Véritable hymne...
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d’une heure il n’a pas livré Bo­
livar. les six otages seront fu­
sillés.

Alors, entre ces six condam­
nés en puissance dont le sort 
dépend de Montserrat, et Mont­
serrat, que son rôle de justicier 
involontaire écartèle, selivre un 
âpre et farouche combat, traver­
sé d’éclairs de générosité et d’hé­
roïsme. Tous les arguments, tou­
tes les prières, les supplications 
et même les menaces sont pro­
férés par ces malheureux que la 
perspective d’une mort prochaine 
rend presque fous.
Entre les mains de Montserrat

Il y a le désespoir de la mère 
qui sait que ses enfants sont con­
damnés si elle ne peut rentrer 
pour leur apporter de quoi man­
ger; il y a le douleur des hom­
mes qui veulent vivre encore, de 
l’artiste que veut mener à bien 
son oeuvre.

Véritable hymne à la liberté des 
peuples, Montserrat est un chcf- 
d’oruvre qu’il faut avoir vu et 
revu. Le dimanche 17 septembre, 
à partir de 20 heures, la télévi­
sion de Radio-Canada vous donne 
cette occasion et ce, dans un faste 
et une mise en scène que peu de 
théâtres au monde pourrnient 
s’offrir.

Interviews de 8a 
semaine a 
Témoignage

du 18 nu 23 octobre 1967
CJLM 1350 — 2 h. 30 p.m. 

Animateur: Paul Hamel, S.J.
LUNDI, 18 sept.: Jean Char­

les Waddell: Le Pavillon chré­
tien m'a dit...

MARDI, 19 sept.: Jean-Paul 
Labelle: Jeunesse en marche 
et ioie de vivre.

MERCREDI. 20 sept.: Jean 
Martucci: Où sont les textes bi­
bliques originaux?

JEUDI, 21 sept.: François
Coudreau: Pour la protection
de l'enfance.

VENDREDI, 22 sept.: Mgr
François Ligondé: L'Eglise
d'Haïti et les problèmes so­
ciaux.

SAMEDI. 23 sept.: Jean Ca­
lot: Ce que Brel pense du ju­
gement dernier.

--------------------- ♦----------------------

Toutes les 36 secondes, un ma­
lade, dans un hôpital canadien, 
reçoit une transfusion de sang, 
globuline, 1p sérum albumine 
et le fibrinogène.

nés travailleurs du milieu rural 
à cette réalité importante 
qu’est le travail, une Session 
Diocésaine s’est tenue au Lac 
Ayotte les 26-27 août dernier. 
Des représentants de St-Bar- 
thélemy, SL-Jenn de Matha, St- 
Lin. St-Thomas. Stc-Elisabcth. 
ont porté un regard sur les dif­
férents aspects du travail.

C’est dans un climat d’amitié 
et do fraternité qu’ils ont vé­
cu cette courte fin de semaine.

Après le visionnement d’un 
film révélant l’aspect du pro­
grès à l’intérieur d’une usine 
les jeunes ont échangé sur cet 
te modernisation qui nous at­
teint tous. L’amour du travail, 
le manque de respect des em 
plovés, la cause syndicale, les 
changements trop brusques. 
L’arrivée de nouvelles métho­
des. autant d’aspects qui tou 
client la jeunesse travailleuse. 
Face à ces réalités que sont 
les conditions de travail. la 
compétence, la conscience pro­
fessionnelle. la responsabilité, 
il faut améliorer la situation 
et réagir contre les abus.

Pour être en mesure d’agir 
adéquatement, il importe de 
voir correctement. Ce VOIR 
essentiel se fera par un court 
SONDAGE auprès des jeunes 
travailleurs des paroisses. à 
l'occasion de la S.N.J.R.. A 
partir de ce SONDAGE. les 
jeunes seront amenés à juger 
les situations découvertes pour 
en arriver à des agirs adé­
quats.

Jeunes ruraux, soyons des 
TRAVAILLEURS A L’OEU 
VRE POUR TOUS.

Ghyslainc Adam, perm.

Débats dogmatiques 

à Nouvelle édition
MONTREAL — NOUVELLE 

EDITION. i‘St le titre d’une émis­
sion religieuse en couleur, ani­
mée par l’abbé Gérard Lalonde, 
qui débute à l’antenne de ChTM- 
TV, canal 10, à Montréal, le di­
manche 10 septembre de midi à 
midi trente.

Le but de cette émission est de 
faire admettre à l’ancienne 
édition, le renouveau pastoral et 
liturgique ainsi que les méthodes 
modernes d’enseignements reli­
gieux adoptés par la NOUVELLE 
EDITION.

L’abbé Lalonde accueille des 
invités ecclésiastiques et laïques 
qui émettent leurs idées et appor­
tent des témoignages qui servent 
à établir la différence entre les 
deux générations sur 3 facteurs 
importants: la catéchèse, l’action 
du laïque et la liturgie.

Soyez au rendez-vous que vous 
donne l’abbé Lalonde le diman­
che 10 septembre â midi pour la 
première émission de NOUVELLE 
EDITION, en couleur, sur les on­
des de CFrM-TV, canal 10, à 
Montréal.

PROVINCE OF QUEBEC 
DISTRICT OF JOLIETTE

Public Notice
Take notice that according to by-law designed 

as by-law XLII-C adapted on the 5th September 
1967, a public meeting of the concerned electors 
are property-owners will be held at the City Hall of 
Joliette, on the 20th of September 1967, at 7.00 
p.m. to be submit to the electors present and qua­
lified to vote on it.
Joliette, 5th of September 1967

(Signed) J.-A. Desormiers, secretary-treasurer

R. Robituille Enrg
HUILE A CHAUFFAGE

147, boulevard St-Henri Mascouche

Pour un service ultra rapide, signalez
LIVRAISON AUTOMATIQUE

AUSSI

SERVICE DE GAZOLINE 

ET DIESEL AUX CULTIVATEURS 474-2390
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DE MARCHANDISE A LIQUIDER
DURANT NOTRE GRANDE

//»
■ .

- / M

vin'.'
r

-• ■*
*«•••>

«V;/:

'

OUI DEBUTERA VENDREDI LE 15 SEPTEMBRE

Dans l'ancien local du Garage Maurice Girard
ANGLE DES ROES SKHARLES Eï BABY A JOUEÏÏE

Rendez-vous vendredi 9 lires a* m.
Pour les longues soirées cel automne 

offrez-vous un télécouleur Westinghouse
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CK636 — Télécouleur Console De luxe

"Custom 25"CK635 — Télécouleur Console 'Custom' 25"

Si vous avez rêvé tomber en amour

ayez un beau modèle en voici

CP 1948 Télécouleur 
Portative de 19" A VOTRE CHOIX

CK532 — Télécouleur Custom' 25"

aabriel G D de A chêne A
ANGLE ST-CHARLES ET BABY JOLIETTE TEL. 753-7721


